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Le président de l'Assem-
blée nationale et parrain
de cette cuvée a exhorté
ses neuf filleuls à faire de la
loi leur "seule boussole",
dans l'exercice de leurs
fonctions.

LE ministre de la Défensenationale, Ernest MpouhoEpigat, a présidé hier àl'école nationale de gen‐darmerie d'Owendo, la cé‐rémonie of"icielle de "in destage de la 7e promotiondes of"iciers d’état‐majorde gendarmerie, baptiséedu nom du président del'Assemblée nationale, GuyNzouba Ndama. Ils étaientneuf of"iciers du grade decapitaine, à savoir trois dela gendarmerie gabonaise,deux de la gendarmerie bé‐ninoise, deux de la Garderépublicaine et deux desforces de police gabonaiseà recevoir leurs diplômesd'état‐major gendarmerie(DEMG), en présence deleur parrain, de l'ambassa‐deur du Bénin au Gabon,des commandants en chefdes forces de défense et desécurité et du maire du 1erarrondissement de la com‐mune d'Owendo, Pierre‐Claver Obame Essone. Lesdécorations ont constituéla première phase de cettecérémonie avec au nombredes décorés, le directeurgénéral de la Gabonaise

des forêts et transforma‐tion, Etienne Nzengui, qui areçu la médaille d'or pourservices rendus à la gen‐darmerie.Occasion pour le ministrede la Défense nationale desouligner que le présidentde la République, chef su‐prême des forces de dé‐fense et de sécurité, met unpoint d'honneur à la quan‐tité et, surtout, à la qualitédes cadres militaires et po‐liciers a"in d'élever et demaintenir leurs capacitésopérationnelles au niveaudes standards internatio‐naux. "En effet, dans un
monde devenu village pla-
nétaire où circulent avec
frénésie les personnes, les
biens et les services, mais
également toute la diversité
des menaces sécuritaires
traditionnelles et non
conventionnelles, il est dés-
ormais nécessaire pour le
haut commandement, de
disposer des of!iciers d'état-

major capables, en temps
de paix ou de crise, d'analy-
ser toute situation aussi
complexe soit-elle, et d'en
proposer un éventail de so-
lutions. De même qu'il re-
vient à ce type d'of!iciers, la
tâche ardue de rendre exé-
cutoire toute décision qui
en découle. C'est à cela que
vous serez confrontés au
quotidien... Soyez à la hau-
teur", a martelé le membredu gouvernement. Le président de l'Assem‐blée nationale, Guy NzoubaNdama, quant à lui, s'estréjoui de l'honneur de par‐rainer cette promotion quifait désormais partie del'élite en matière de pro‐tection dans notre pays.
"En vous remettant au-
jourd'hui cette lourde res-
ponsabilité, le pays vous fait
con!iance et il vous appar-
tient de lui faire honneur.
Gardez à l'esprit que la loi
est votre seule boussole. Elle
guide chacun de vos pas.

Restez toujours tempérés
dans votre attitude mais
soyez fermes", a‐t‐ilconseillé à l'endroit de ses"illeuls.Le directeur général desécoles, le lieutenant colo‐nel Corneille DidjiengaIbinga, a de son côté pré‐senté l'intérêt de ce pro‐gramme de formation decinq mois qui s'est articuléautour de trois grands mo‐dules. Notamment, lesconnaissances générales,techniques et spéci"iquesen état‐major gendarme‐rie. Et d'ajouter qu'en de‐hors de ces enseignements,les of"iciers ont égalementbéné"icié durant leur stage,de visites leur permettantde découvrir le fonctionne‐ment des principales insti‐tutions du pays, et d'unvoyage d'études au centrede perfectionnement depolice judiciaire au Bénin. Un dé"ilé militaire a mis "inà la manifestation.

La promotion Guy Nzouba Ndama interpellée sur le respect de la loi
Fin de stage de la 7e promotion des officiers d'état-major de gendarmerie

J.M.N
Libreville/Gabon
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Le ministre de la Défense nationale, le parrain et les
autres officiels posant avec les laurats de la

promotion Guy Nzouba Ndama.
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Le ministre de la Défense nationale Ernest Mpouho Epigat a demandé aux 
officiers d'être à la hauteur de la tâche qui les attend. Photo de droite : Etienne

Nziengui, directeur général de la Gabonaise de forêts et de transformation, 
décoré de la médaille d'or de la gendarmerie nationale.

"MEDREDE a été un
énorme succès, et nous
nous réjouissons à l'idée
de poursuivre une coopé-
ration médicale solide... les
médecins et in!irmiers
américains et gabonais
ont acquis une expérience
inestimable en apprenant
les uns des autres, y com-
pris des techniques
d'échanges et d'informa-
tion". C'est en ces termesque réagissait, mardi der‐nier, le 1er conseillerd'ambassade des Etats‐Unis, Katherine Brucker,donnant son sentimentsur l'exercice de prépara‐tion médicale intitulé Me‐drede, ayant permis à 14personnels de santé del'armée américaine detravailler pendant troissemaines aux côtés deleurs confrères gabonais.C'était à la clôture de cerendez‐vous du donner etdu recevoir.Il faut dire qu'au cours dece programme de priseen charge des patients qui

s'est déroulé dans les ser‐vices des urgences, de latraumatologie et de l'oph‐talmologie de l'hôpitald'instruction des arméesOmar Bongo Ondimba(HIAOBO), 350 consulta‐tions médicales et unevingtaine d'interventionschirurgicales ont été réa‐lisées par les équipesmixtes des deux corpsd'armée. Un partage d'ex‐périences qui a permisaux médecins américainsde montrer aux praticiensgabonais comment pren‐dre en charge un certainnombre de cas par des méthodes très faciles,tandis que les Américains ont appris à travaillerdans les conditions dif"i‐

ciles, sans disposer d'unplateau technique perfor‐mant.Tout en indiquant quel'exercice Medrede vientrenforcer la coopérationmilitaire dans le domainede la santé entre le Gabonet les Etats‐Unis, le direc‐teur général du service desanté militaire, le méde‐cin général inspecteurJean Raymond Nzenze, aémis le souhait que cetype d'exercice se péren‐nise a"in de continuer cepartenariat enrichissant.
"Pendant 21 jours, les mé-
decins gabonais ont déve-

loppé leurs capacités dans
la prise en charge des pa-
tients tandis que les Amé-
ricains ont exercé dans des
conditions différentes de
leurs pays. L'initiation de
ce type d'exercice est très
important dans la mesure
où cette collaboration
pro!ite aux différentes
parties tant sur le plan
professionnel que person-
nel. C'est un bel exemple et
une expérience enrichis-
sante qui nous a permis
d'entrevoir de nouvelles
perspectives de coopéra-
tion avec le système de
santé américain", a‐t‐ildéclaré. "A présent, suite à cet
exercice, nous pouvons ga-
rantir la résonance de
l'impact de notre coopéra-
tion médicale bien au-delà
de la salle d'opération", adit Mme Brucker. Nonsans rappeler que nosdeux pays ont déjà colla‐boré dans le passé dans ledomaine de la santé en2011 en co‐parrainantune formation initiale enplani"ication des catas‐trophes et lors de l'exer‐cice Medaccord, en 2012.

" Un énorme succès " !
Santé/Coopération Gabon-Etats-Unis/Programme Medrede 

Josiane MBANG NGUEMA
Libreville/Gabon

Le premier secretaire
de l'ambassade des
Etats-Unis, Katherine

Brucker, lors de son al-
locution.
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Echange de présents entre le médecin général 
inspecteur, Jean Raymond Nzenze et un offcier américain.
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Les personnels de santé des armées américaine et
gabonaise  posent pour la postérité.
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